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Prédication du 26 octobre 2008 
ERE de Massy-Antony 

Le pouvoir de Jésus sur la nature 
 
Texte biblique : Marc 4 : 35-41 
 
« 35  Ce jour–là, quand le soir fut venu, Jésus dit à ses disciples : – Passons de l’autre côté 

du lac. 
36  Ils laissèrent la foule et emmenèrent Jésus sur le lac, dans la barque où il se trouvait. 

D’autres bateaux les accompagnaient. 
37  Or, voilà qu’un vent très violent se mit à souffler. Les vagues se jetaient contre la barque, 

qui se remplissait d’eau. 
38  Lui, à l’arrière, dormait, la tête sur un coussin. Les disciples le réveillèrent et lui 

crièrent : – Maître, nous sommes perdus, et tu ne t’en soucies pas ? 
39  Il se réveilla, parla sévèrement au vent et ordonna au lac : – Silence ! Tais–toi ! Le vent 

tomba, et il se fit un grand calme. 
40  Puis il dit à ses disciples : – Pourquoi avez–vous si peur ? Vous ne croyez pas encore ? 
41  Mais eux furent saisis d’une grande crainte ; ils se disaient les uns aux autres : – Qui est 

donc cet homme pour que même le vent et le lac lui obéissent ? » 
 
 
Message 
 
Les enfants de l’école du dimanche sont en train d’apprendre que Jésus, lorsqu’Il était sur la 
terre, a manifesté son pouvoir : 

- Pouvoir sur le péché 
- Pouvoir sur la maladie 
- Pouvoir sur la nature 
- Dans deux semaines, ce sera « le pouvoir sur la mort » 

 
 
Aujourd’hui nous allons réfléchir sur le thème que nos enfants traitent en ce moment : 
« Le pouvoir de Jésus sur la nature » 
Et pour cela, faisons un « plongeon » dans le texte de l’Evangile de Marc, ou Jésus ordonne 
au vent et au lac de se calmer. 
Et comme tant de fois, cette histoire nous révèle tous le paradoxe unique de Jésus : en lui 
s’accumule l’humanité et la divinité, la faiblesse et le pouvoir. 
 
 
1. Jésus est fatigué de la journée 
Il est bien vrai que ceci n’est pas vraiment l’image qu’on pourrait avoir d’un Dieu : Jésus est 
fatigué après une longue journée parmi ceux qu’ils enseignaient. Et il va donc s’endormir 
malgré la tempête qui se prépare sur le lac !  
Les êtres humains ont réussit à fatiguer le Fils de Dieu ! Jésus dort profondément !  
 
Cela nous arrive aussi d’être « crevé » le soir après le travail. Ce n’est pas pour rien qu’en 
région parisienne on parle de « métro boulot dodo ». On pourrait à ce stade commencer une 
réflexion sur notre mode de vie, notre rythme quotidien… Cela vaudrait aussi le détour de 
parler du rythme que nous imposons à nos enfants, ceux que Dieu nous a confié.  
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Bref, Jésus a bien connu nos limites physiques et autres, Il a expérimenté lui-même la fatigue, 
une des « fatalités humaines » aux quelles nous ne pouvons échapper. 
 
Cela vous arrive peut-être d’être fatigué, mais quand vous réfléchissez au lendemain, vous 
aimeriez tout de suite continuer !!! Mais vous dormez parce qu’il le faut. 
Je pense que la plupart d’entre nous aime dormir, mais prenons le cas de Léonardo Da Vinci 
dont on dit qu’il se contentait d’une heure et demie de sommeil par jour ! Son Esprit de génie 
débordait tellement d’idée que dormir a du être une contrainte horaire pour lui ! 
 
Quand on parle du sommeil de Jésus, pensons à sa mission : le Fils de Dieu a été envoyé par 
son Père dans le monde « non pas pour le juger, mais pour que le monde soit sauvé» (cf. Jean 
3 : 17). Jésus était bien conscient de cela et de la grandeur du monde qu’Il était venu sauver 
par l’Evangile. Imaginez-vous le nombres de personnes à qui Il aurait aimer adresser la Parole 
pour leur parler de l’amour de Dieu, de la repentance et du pardon, de la réconciliation avec le 
Père et la guérison ?  
Il n’y avait aucune minute à perdre !  
 
Le fait que Jésus dort nous montre bien : Il était un humain qui ne pouvait pas se passer du 
sommeil. Et le plan de Dieu pour Lui n’a pas été de le faire courir dans tout les sens dans un 
élan d’activisme « divin » (prédication 24h/24h), mais plutôt de le faire partager notre 
quotidien : Sur 24h nous devons dormir 7-8 heures en moyenne. 
 
2. Le vent et la mer se calme quasi instantanément 
Alors quel contraste entre Jésus allongé au fond de la barque, la tête sur un coussin en train de 
dormir, et Jésus qui se lève et rabroue la mer et la tempête avec un puissant « Silence, tais-
toi ! » ! 
 
Exemple des deux tasses de café : « levé du bon pied !!!! » et « levé du pied gauche ! » 
 
Jésus s’est toujours levé du bon pied pour nous. Et chez nous c’est l’un ou l’autre ! Cela 
dépend de tant de choses !  Nous ne sommes pas de bon exemple de « stabilité », voilà 
pourquoi il est préférable de faire confiance en Jésus quand il s’agit de tempêtes de vie, et 
d’ailleurs aussi quand il y a des éclaircis dans le ciel! 
 
Il y a peu de temps qu’un détail intéressant dans cette histoire a attiré mon attention : 
 
Démonstration du petit bateau dans une bassine (le lac de Galilée se trouve entre des 
collines. Les vents s’engouffrent et peuvent donc se lever de manière soudaine et 
imprévisible ! Un grand danger pour bateau et occupants !!!) 
 
Normalement, lorsqu’une tempête s’apaise sur la mer, les vagues ne retombent pas 
instantanément. Cela prend un certain temps comme le montre notre petite démonstration. 
 
Il est d’autant plus frappant que dans cette histoire, la mer et le vent semblent se calmer 
presque instantanément après que Jésus est prononcé ses paroles (v. 40) : « Le vent tomba et 
un grand calme se fit. » 
Nous pourrons bien entendu débattre sur le texte et son interprétation. Ce qui est certain, c’est 
que cette manifestation du pouvoir de Jésus sur la nature ne relève pas de la pure coïncidence.  
 
C’est un miracle aux yeux des hommes. 
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3. La nature obéit à Jésus parce qu’Il est Dieu 
 
Voici le message central : Jésus exerçait l’autorité de son Père sur la création, et Il le faisait 
pour qu’il n’y ait pas de doute autour de sa personne.  
 

 Il parle lui-même au vent, au lieu de demander à Dieu d’intervenir (v. 39). En tant 
qu’homme et Messie, Jésus possédait une autorité déléguée, que le centurion a 
reconnue (Matthieu 8 :8) ; comme Fils de Dieu, il possédait son autorité propre, dont 
le but était de faire connaître réellement Dieu et de donner la vie éternelle : « Après 
avoir ainsi parlé, Jésus leva les yeux au ciel et dit : Père, l’heure est venue. Glorifie 
ton Fils, afin que le Fils te glorifie,2  selon que tu lui as donné pouvoir sur toute chair, 
afin qu’il donne la vie éternelle à tous ceux que tu lui as donnés.3  Or, la vie éternelle, 
c’est qu’ils te connaissent, toi, le seul vrai Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus–
Christ.4  Je t’ai glorifié sur la terre ; j’ai achevé l’œuvre que tu m’as donnée à faire. » 
(Jean 17 :1-4) 

 
 Après sa résurrection, Jésus souligne encore une fois pour encourager ses disciples : 

« 18  Jésus s’approcha et leur parla ainsi : Tout pouvoir m’a été donné dans le ciel et 
sur la terre.19  Allez, faites de toutes les nations des disciples, baptisez –les au nom du 
Père, du Fils et du Saint–Esprit, 20  et enseignez –leur à garder tout ce que je vous ai 
prescrit. Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du monde. » (Mt 
28 :18-20) 

 
 Jésus, homme fatigué et Fils de Dieu qui a exerce le pouvoir sur la création. Ses 

disciples pensaient que Jésus les avaient abandonnés, pourtant ils avaient oubliés qu’Il 
était dans la même barque qu’eux ! C’est un fait qui pourrait nous donner de 
l’assurance : Croire en Jésus, c’est monter sur sa petite barque qui semble bien fragile. 
Mais même si les tempêtes autour de nous sont nombreuses (crise financière mondiale, 
problèmes dans la société [9% des français souffre de dépression], problèmes 
familiers, professionnels, de santé…, sentiment de ne pas savoir ce qu’apportera 
l’avenir…, elle ne coule pas ! 

 
 Car Le bateau dans lequel est Jésus Christ ne peut couler, même face à la tempête la 

plus meurtrière ! Si vous doutez un jour de cela, adressez-lui la parole comme l’ont 
fait les disciples dans leurs terreurs ! Il vous répondra. Car cet homme à qui même le 
vent et la mer obéissent (v.41), c’est notre Seigneur et notre Sauveur ! 

 
Amen 
 
 
 
 
 


